
POUR UNE NOUVELLE POLITIQUE D'IMMIGRATION

Avant d'esquisser une nouvelle politique retenons les caracteristiques actuelles:
25 % de la population sont des strangers
4o % des salaries du secteur prive
47,4 % des ouvriers de toute l'industrie.

Ces nombreux strangers sont entres au pays selon les besoins des differents sec-
teurs economiques. Surtout la derniere phase, celle de l'immigration portugaise
(1965-1974) a vu une immigration sauvage, legalisee apres l'arrivee du travailleur
au Luxembourg. Pour la venue d'un ouvrier le patron etait oblige d'indiquer sur le
contrat de travail les conditions de logement offertes. Mais cette clause n'etait
que rarement respectee. Aucune taxe ni contribution Wa ete demand -6e au patronat,

'premier beneficiaire de cette main d'oeuvre. Bien plus, l ' immigration sauvage a
permis au patronat de maintenir les salaires a un niveau bas. Les gouvernements suc-
cessifs n'ont rien entrepris pour contr8ler les logements collectifs. L'immigra-
tion etait en outre caracterisee par une tres forte rotation: Les travailleurs ce-
libataires 

et
les " veufs blancs " (dont la famille est restee au Portugal) ne sont

restes que quelques anti -6es. Cette tendance a change depuis la liberalisation de la
reunification familiale.

Resumons-nous: pas d'obligation du patronat
pas d ' intervention du gouvernement.

Quelle est l'urgence d'une nouvelle politique dans la situation economique actuelle,
ou bien, en d'autres termes,

queues sont les perspectives de l'immigration ?

Depuis le debut de la crise economique quelques 2 a 3000 immigres, portugais pour
la plupart, ont quitte . le pays, ont resolu le probleme du ch8mage et sauve les
sacro-saintes statistiques de chOmeurs en exportant ce
ch8mage chez eux, chose normale selon les explications
du ministre	 Poos au colloque de sociologie poli-
tique le 8 mai 1977 a Luxembourg.

La situation demographique des autochtones est tres de-
ficitaire. Ainsi les Luxembourgeois accusent un defi-
cit des naissances sur les deces en 1975 de -1633
et en 1976 de -178o, les strangers par contre un exce-
dent de respectivement +1245 et +1241. Il en resulte
pour la population totale un deficit de 388 respecti-
vement 539.

line etude du STATEC prevoit deux hypotheses de l ' evolu-
tion de la population jusqu'en l'an 2000
- avec une immigration forte (15oo immigres par an) la

part des strangers passerait de 22,1% en 1973 a 36,5%
en 2000.

- avec une immigration faible (2oo par an) la part des
strangers passerait a 27,6% en 2000.

Le Grand-Duche, malgre la mauvaise situation economique
devra done continuer A recourir A l'immigration, d'o8
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la n6cessit6 de d6finir une nouvelle politique d'immigration.

Le gouvernement de centre-gauche a pu donner l ' impression de mettre en oeuvre une
veritable politique d'immigration. En creant la Conference Nationale de l ' Immigra-
tion it a voulu consulter les "forces vives de la nation" (patronat, syndicats)
mais aussi les i 	 igres eux-memes. En faisant fairemine
une etude sociologique it a voulu donner une base
scientifique a ses projets.

Mais qu'en est-il advenu des principales revendica-
tions des immigres (cf. supra p. 2 ss.)? Quelles sont
les orientations du gouvernement ? II va de soi que
ces travaux preparatoires ne voulaient ni ne pou-
vaient préjudicier des decisions du gouvernement. Or,
aucune decision n ' a encore ate prise, aucune orien-
tation ne se dessine.

Quelles seraient les caractêristiques dune
nouvelle politique ?

L ' immigration serait contrelee par le gouvernement.
Le patronat serait amend a contribuer financierement.

A travers une telle politique les patrons n ' embau-
cheraient des nouveaux que s'ils en ont vraiment
besoin et non pas pour peser sur les salaires de
quelques secteurs. Les travailleurs auraient la cer-
titude d'etre accueillis dans des conditions conve-
nables de logement, d'initiation etc. puisque ces
conditions seraient contrelees et garanties par le
gouvernement. L'immigration se ferait done selon les
veritables capacites d'accueil.

Quelles pourraient étre les obligations patronales ?

1- taxe d ' immigration a verser a 1°Etat
2- contribution a un fonds de logement (Actuellement

le patron peut beneficier de subsides publics
tres substantiels pour amenager des logements.
Le credit budgetaire y relatif a cependant ate
reduit de lo a 2 millions. Un fond public pour-
rait creer des logements independants du patron.
En effet, aujourd'hui l'immigre, loge chez le
patron, peut perdre en meme temps travail et lo-
gement. Il se gardera done encore davantage d°
emettre la moindre critique ou revendication.)

3- financement d'un cours de langue et d'initiation
A la vie sociale.

Le patronat peut-il supporter pareilles charges en
cette periode?

va de soi que les patrons essaient par tous les
moyens de limiter leurs charges. Actuellement l'Etat
c'est-A-dire la communaute des contribuables subvient
a ces frais. I1 va done falloir amener les patrons é
payer eux-memes, ce qui doit etre difficile, meme
pour le gouvernement actuel.

Une nouvelle politique
d'immigration
maintenant !

L'apport fondamental des travailleurs im-
migres et de leurs families a noire vie
economlque et sociale nest plus a demon-

trer.
Le Gouvernement l'a reconnu en insti-

tuant en 1975 un large &bat a ]'occasion
de la Conference Nationale de l'Immigra-
tion.

Mais of/ sont les realisations concretes
preeonisees lors de cette conference

La crise des economies capitalistes a du-
rement frappe les travailleurs immigres
et leurs families: departs massifs des sans-
emploi, insecuritê de ceux qui restent. Rien
que dans le secteur batiment plus de 1600
pastes de travail ont disparu. Seulement
quelques chemeurs indemnisks ont elf en-
registres!

Mats une fois la purge capitaliste de
l'economie assuree, va recommencer rim-
portation massive et effreinee de main-
d'oeuvre Otrangere sous la houlette du pa-
tronat entrainant une reedition des desas-
tree sociaux de la periode 1970-73.

La periode actuelle, caracterisee par Fer-
ret de ]'immigration se prate done parti-
culierement bien a la mise sur pied d'une
nouvelle politique d'immigration, telle que
l'a proposed la Conference Nationale de
l'Immigration dans sea conclusions.

Le Gouvernement ne se contenterait plus
crenteriner la politique d'immigration du
patranat, main p'est lut qui dirigerait 'Im-
migration sur la base des perspectives
d'emploi it long terme, et non plus de
l'importation-refoulement conjoncturel de
main-d'oeuvre.

Le patronat, premier beneficiaire de la
+nada-d'oeuvre êtrangére, devralt aussi
Mr* le premier a payer les frais d'une
politique sociale pour les travailleurs im-
migres et leurs families: taxe d'immigra-
tion et contribution financiere au logement
(example francais), cours de langue et
crinitiatton i la vie sociale a charge du
patronat (example suedois).

Au 'lieu de eels le Gouvernement lance
un mini-projet de loi, instituant un organe
consultatif de plus: le Conseil National de
]'Immigration!

Qu'en est-il des revendleations priori-
taires de la CNI a propos de :
— is reforme de la loi Schaus concernent

les expulsions
— Finatitution d'un regime scolaire adapte

aux enfants immigrea

00 est la volonte du Gouvernement pour
les realisations mineures comma ]'edition
d'une brochure d'information ou la regle-
mentation des logements collectifs ?
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Pourtant la situation actuelle nous semble propice a pareille innovation: L'immigra-
tion est presqu ' entierement fermee, ii n'y a donc guere de nouveaux arrivants qui
pourraient deja causer "pareilles depenses supplementaires" aux patrons.

Ce moment d'arret devrait etre mis a profit
pour que de nouvelles dispositions soient ope-
rationnelles une fois que l ' immigration repren-
dra. Les donnees precitees nous donnent en tout
cas la certitude qu'elle reprendra meme si l'on
ne peut guere encore predire exactement le mo-
ment ni l'etendue.

Comment promouvoir pareille politique ?
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110101:111:r9litiViiii MIN Air 4 , O	 Un role tres important incombe aux syndicats
luxembourgeois. Its n'ont paa toujours su inte-
grer les immigres avec leur specificite dans le
mouvement ouvrier et syndical. Esperons que la

recente entrevue entre le comite.des immigres et les deux syndicats ouvriers ouvre
une nouvelle page de l'histoire de l ' immigration et donc de la classe ouvriere a
Luxembourg.

La separation de fait entre travailleurs autochtones et strangers telle que l'a de-
crite Albano Cordeiro dans l'étude sociologique, et ce des le debut de l'immigration
a la fin du 19 e siecle aura-t-elle ye- cue? Les syndicats ne peuvent pas ne pas saisir
l'occasion pour creer l ' unite de la classe ouvriere 	 GAG
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Les immigres pour leur part, auxquels le gouver-
nement a reconnu officiellement le droit de
s'occuper eux-memes de leurs problemes, ce qui
constitue de fait la reconnaissance d'un droit
d'expression politique, ont cree un comite d'en-
tente et d'action regroupant les diverses natio-
nalites. C'est a ce comite de faire pression
sur le gouvernement et de lui rappeler ses pro-
messes.


